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*Pater, Ave, Gloria. 

Beate Joannes Juvenalis, 

ora pro nobis. 

Beate Joannes Juvenalis, 

intercède pro nobis. 

*Père, Je vous salue, Gloire. 

St. Giovanni Giovenale, 

priez pour nous. 

St Giovanni Giovenale, 

 intercédez  pour nous. 
 

          II Le Bienheureux visite le diocèse. 

https://translate.google.fr/translate?hl=fr&sl=it&u=https://it.wikipedia.org/wiki/Giovanni_Giovenale_Ancina&prev=search


La visite pastorale de tout le diocèse est l’une des fonctions imposées à un évêque et dont ses sujets ont 

le plus besoin.  Le prêtre Giovenale zélé, malgré les graves inconvénients du voyage, devait traverser des 

montagnes enneigées et des endroits extrêmement dangereux, constituant une grande partie du diocèse 

situé dans les Alpes, et malgré les graves dangers de des hérétiques, dispersés en grand nombre dans de 

nombreux endroits et haïssant à mort le bienheureux évêque, sachant qu'il entreprenait cette visite non 

seulement pour réformer les catholiques, mais surtout pour éradiquer l'hérésie et restaurer et préserver 

ces populations dans l'union du Siège Apostolique Romain, tant d'hérétiques détestés et détestés. Il 

semble que Dieu veuille animer les Bienheureux dans une entreprise noble et pénible, et l'accréditer 

encore plus auprès du peuple qu'il fallait visiter, avec le miracle opéré au début de la visite: c'était dans 

le monastère de S. Chiara à Saluzzo. Dans la cour de ce monastère, il y avait un bel amandier, mais 

pendant longtemps desséché, afin de ne plus produire de feuilles ni de fruits, ils 
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 les nonnes désignées pour le faire couper. Quand cela fut connu, le Béni du Ciel l'étreignit avant de lever 

les yeux au ciel et leur interdisait de le couper car il leur assurait que l'arbre porterait des fruits dans le 

futur.  

Ils croyaient que les mères du parc le voyaient pasteur comme leur saint. Lorsque le printemps est arrivé, 

l'arbre a fleuri et produit des fruits abondants, selon le dicton de Juvénal. Ce qui est alors plus étonnant, 

où l’arbre ne produisait auparavant que quelques inandoee et plutôt amer, pour ensuite les produire en 

grand nombre et fruités. Grâce, cela n’est pas sans rappeler ce que Dieu lui a accordé lorsque, étant un 

simple prêtre, nous avons placé devant lui des oignons extrêmement puissants, parce que nous ne 

pouvions pas manger sans les larmes, avec le seul signe de la Croix fait, ils se sont tout de suite ramollis. 

C'était son ténor lors de la visite. Arrivé à l'endroit, les banques fatiguées et en sueur, il se rendit 

immédiatement à l'église paroissiale, où il se trouvait maintenant. Quand les gens se sont réunis, ils ont 

prêché de catéchiser les enfants en leur demandant ce qui était nécessaire à la santé. Il avait fait la 

communion générale, publiant l'indulgence papale; et afin que les fidèles soient plus disposés à la sienne. 

quand elle est venue, elle a envoyé des confesseurs pour les préparer à la communion et aux exercices 

pieux qu'elle voulait vous présenter. Le premier endroit à visiter était Carmagnola, une très grande terre 

peuplée située dans la plaine, non loin de Turin, puis annexée au diocèse de Sa. luzzo: Il y est resté 

plusieurs jours, car les besoins étaient importants, car les hérétiques avaient répandu la peste de leurs 

erreurs. Il y travailla avec beaucoup de douceur, guérit un chanoine de la collégiale d'une grave infirmité 

et eut la consolation de rencontrer 
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 avec bonheur avec Saint François de Sales (1). Il était venu à Turin et, avant de rentrer à Genève, il 

voulait faire un pèlerinage au sanctuaire de la Madonna di Vico. Pour la rue, il savait que son amie Ancina 

était à Carmagnola et il décida bientôt de s’écarter quelque peu de sa rue pour profiter du plaisir de lui 



rendre visite. Il a été accueilli avec joie et célébration par nos bienheureux et par les citoyens. C'était le 3 

mai, fête de l'invention de Santa Croce,. et Juvénal a demandé à Francis de monter à la chaire et de 

prêcher. Saint François y consentit et traita du mystère de la Sainte Croix et du Saint. Les choeurs de 

Sacramento ont tellement été oints que, à la fin du discours, le bienheureux évêque de Saluzzo s'est 

adressé au Saint et lui a adressé les paroles du Sauveur, faisant allusion au noble titre de Sales: Francis, 

dit-il, vous êtes sincères. Mais l'humble évêque de Genève, complétant la phrase de Jésus et se référant 

à Saluzzo dont il était l'évêque dell'Ancina, répondit: immo tu sal et lux, moi vrai neque sal neque lux: En 

effet, tu es sel ou lumière, et je ni sel ni lumière. Les Bienheureux partirent ensuite pour Valfenera d'Asti: 

sur le point de voyager, la pluie se mit à tomber, ce que les compagnons conseillèrent de reporter à plus 

tard; mais lui: ne doutez pas, la pluie cessera. En fait, dès qu'il était sur le point de partir, il n'y avait plus 

de chute dans tout le voyage; de même que cela s'est produit à d'autres occasions, lorsque la secrétaire 

a voulu s'abriter sous une pluie battante, Juvenal a refusé en disant: Allez, il ne pleuvra pas avant notre 

arrivée. Et c'était vraiment tellement. 

(1) Saint François de Sales, avocat de l'évêque aux côtés d'Ancina, reçut la consécration épiscopale le 8 

décembre 1602 de Mgr Uribaldo, archevêque de Vienne, 

----------------------------------- 

p.56 

Par la suite, il passa à Dogliani dans les Langhe. Là, il posa aussitôt la prière des quarante heures, à 

laquelle tant de personnes étaient d'accord, pour que non seulement le jour, ils venaient aux foules, 

mais toute la nuit, on pouvait voir les rues illuminées, on pouvait entendre des cantiques et des psaumes 

chanter par ceux qui venaient en procession. Adorez le Très Saint et écoutez les paroles de la vie 

éternelle de la bouche du Saint. Le peuple accorgevi est arrivé à quarante mille personnes, divisées en 

sociétés. Pour plus de commodité, après avoir divisé le temps pendant lequel chacune pouvait faire une 

prière, il prononça un discours et traita divers sujets en fonction des circonstances des lieux ou des 

personnes, comme, par exemple, pour ceux de Belvedere, il a traité du paradis où nous pouvons voir à 

quel point on peut voir beaucoup plus beau: Dieu. De retour à Saluzzo, le 14 juin, il partit pour Dronero, 

une ville importante et peuplée d'habitants, parmi laquelle de nombreuses familles se distinguèrent par 

leur richesse et leur noblesse, ainsi que par le grand nombre de personnes des vingt-huit paroisses 

dispersées dans la vallée de Macra. Les habitants de Dronerese s'étaient rendus inutiles et insultants 

envers ses prélats auparavant, mais pour la grande estime que chacun d'eux avait du bon évêque, il 

rencontrait ce public - chaque âge et toute condition présentant des signes de joie extraordinaire, et 

bien que beaucoup aient été infectés par l'hérésie, ils n'ont pas osé s'opposer aux applaudissements 

courants. Dès son arrivée, le jubilé proclamé par le pape, il ordonna la procession du Saint-Sacrement 

avec un appareil très solennel. Lui-même, célébrant la messe de manière pontificale, portait la Sainte 

Eucharistie en procession pour le pays; puis il a exposé le Très Saint pour la prière des quarante heures et 

avec ferveur 

----------------------------------- 
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 prêché inlassablement, ou confessé, ou convaincu il disputait les hérétiques avec des disputes, ou 

administrait les sacrements, préparait et instruisait ces peuples pour la communion générale. Le 

concours des pays voisins et lointains était si remarquable, et la satisfaction qu'ils recevaient des 

Bienheureux était si grande que personne ne voulait partir sans avoir vu leur évêque criant: Nous 

voulons le voir, l'acclamant comme un saint. Nombreuses furent les conversions des hérétiques de cet 

endroit, de sorte que le saint prélat partit ineffablement consolé. 

Le 25 juillet, il s'est rendu à Pratavecchia, où il a empêché de danser et d'être lubrique, il a célébré la 

messe et, pour la consolation spirituelle du peuple, il en a célébré solennellement un autre, en dirigeant 

des chanteurs et des musiciens, et a prononcé le sermon. 

Après midi, ces personnes, pour ne pas le pleurer, sont venues lui demander une licence pour la danse, 

la modération prometteuse et la réserve chrétienne. Les Beatus ne s'y sont pas opposés et, quelques 

heures plus tard, il s'est rendu au lieu de divertissement et s'est efforcé, avec les beaux-arts, de 

détourner ces gens de la danse en leur procurant des sons spirituels, de la musique et des dialogues 

pieux. Ainsi acquis à un public nombreux et reconnaissant, il a exercé l'exercice de la doctrine chrétienne 

sur ce site et, avec une autre musique spirituelle, il a réussi à clore cette journée d'une manière sainte. 

Puis, après avoir traversé toute la vallée de Macra, il est passé dans celle de Varaita, s’arrêtant à 

Sampeyre où les hérétiques avaient consommé de nombreux crimes et incendié l’église paroissiale. 

Appelé semeur de la peste, il menaça la colère et la justice imminentes de Dieu s'il ne se repentait pas. 

En fait, cet obstiné, après peu de temps, mourut misérablement, 
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 Après avoir remédié aux abus commis dans l'ancien sanctuaire de Becetto, il a visité Melle, Brossasco et 

toutes les paroisses du Val. Il a effectué de nombreuses conversions et confirmé le bien de la foi. 

Arrivé dans la vallée du Pô, visitant les paroisses avec les deux Paesana, il apprit que, sur une colline 

entre Forêts et horribles falaises, appelée Praguglielmo, environ 400 alpinistes pervertis par les 

calvinistes se réfugiaient. Il leur a écrit une lettre affectueuse. Mais ces maladroits, aveuglés par le diable, 

ne lui répondirent pas brutalement. 

 J'ai senti le cœur de la petite fille se déchirer et ne pas se soucier de sa vie à cause du danger d'être tuée, 

elle a pris la route vers cette hauteur et est arrivée intrépide. Mais ils avaient tous fui et n’avaient trouvé 

qu’un vieil homme malheureux et quelques petites femmes. Il attendit longtemps et, ne voyant rien 

paraître, se rendit à l'église. Le trouva bien fermé, et ne pouvant l'ouvrir d'aucune façon, laissez un de 

ses gens grimper à travers les murs; et ainsi ouvert la porte, une écurie est apparue à ses yeux plutôt que 

d'une église, il n'y avait qu'une table ventouse pour le dîner. Dans cette perspective, Juvénal en soupirs 



et en cris épouvantables et s’est tourné pour catéchiser ces femmes si peu nombreuses et trompées, j’ai 

répondu avec insensé de répondre à des insultes ou des moquages. Si triste au sommet, il est parti de là-

haut. La justice de Dieu se fit bientôt sentir sur ceux qui étaient obstinés, car en 1630, ils furent décimés 

par une horrible contagion et tous leurs taudis furent brûlés. 

Accablé par de tels travaux continus et laborieux, le pasteur zélé s'est rendu à Sanfront. Gambasca 

Rifreddo, qui est venu à Revello, était l'enfer d'une maladie grave et dangereuse. 

Mais grâce aux soins attentionnés des seigneurs de la maison 
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Cardinal et l'assistance d'un médecin spécialement envoyé par le duc Carlo Emanuele, il retrouva la santé 

quelques jours plus tard et, après avoir visité plusieurs paroisses, il retourna à Saluzzo. 

Le Seigneur a œuvré dans cette circonstance du retour à un miracle confirmant son zèle lors de la visite 

pastorale. Le miracle a été que, à Saluzzo, Gabriele Chiatellar était aux extrêmes et avait reçu de l'huile 

sainte. En apprenant que le Béni du Ciel rentrait à Saluzzo, confiant en Dieu et en lui, il l'avait lui-même 

amené à la fenêtre et, d'une voix forte, il demanda la bénédiction du vénérable Pasteur. À cette voix, 

Juvénal releva la tête et le bénit. Le patient se sentit immédiatement guéri et se rétablit rapidement. 

 Lorsque le fait lui fut révélé, les pauvres malades se précipitèrent vers lui et il posa sa main sur sa tête, 

les bénit et beaucoup guéris à l'instant. Non seulement des malades, mais de nombreux autres, même 

des personnages célèbres, sont venus de régions très éloignées, spécialement à Saluzzo pour voir le Béni 

du Ciel et être bénis par lui. 

                                                                       RÉFLEXIONS. 

Le Bienheureux veut visiter tous les lieux du diocèse pour accomplir son devoir et pour le zèle de la gloire 

de Dieu, même si cette visite est grave et dangereuse pour lui jusqu'à la mort. Nous admirons son ardeur 

qui ne craint pas les obstacles, en effet il expose volontiers sa vie pour la santé des âmes. Allumons le 

zèle pour les œuvres religieuses. 

Le Seigneur confirme par des miracles de zèle le zèle de son serviteur, qui ne recherche que sa gloire et 

la santé de ses âmes. Nous cherchons aussi le royaume 
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de Dieu et nous ferons toujours l'expérience de son aide spéciale. 

Pour réussir la conversion des pécheurs et des hérétiques, le Bienheureux attend de prêcher presque 

continuellement et expose solennellement le Très Saint pour la prière des Quarante heures. Soyons 

convaincus que la foi vient de la prédication et que la source de la vertu, des grâces, est Jésus dans le 



sacrement. Puissions-nous avoir le plaisir de professer l'estime pour la parole de Dieu, de raviver la foi 

dans le sacrement d'août et de venir souvent à la divine Eucharistie pour recevoir sûrement des grâces 

copieuses. 

 Le Béni du Ciel, malgré ses nombreux efforts, déplorait également l'obstination de certains qui 

résistaient à ses paroles d'amour. mais ceux-ci ont été terriblement punis par Dieu. 

 

 Ne nous scandalisons pas si nous voyons parfois des individus qui persécutent l’Église, s’opposent au 

bien. Ce n'est pas parce qu'ils manquent de la grâce de Dieu, mais parce qu'ils y résistent. Nous prions 

pour leur conversion, en pleurant sur leur destin malheureux et peut-être sur les punitions imminentes 

de l'inexorable justice de Dieu. 

Juvénal de voir tant de pauvres malades se précipiter vers lui, se remettant parfois simplement en les 

touchant à la tête et en les bénissant. Nous nous tournons vers lui avec confiance dans nos infirmités et 

celles des autres, en lui demandant de nous bénir et de nous consoler. 

                                                                        PRIÈRE. 

O Dieu vraiment admirable dans vos saints, nous vous adorons profondément et nous vous remercions 

d'avoir accompli tant de merveilles à travers votre bienheureux Juvénal. Nous vous prions fervemment 

(sérieusement) ... 

 

 

 


